
La Reine Victoria 

C'est au palais de Hampton-Courtje crois, 
que les amateurs ont décourert on bien cu­
rieux portrait d'Elisabeth d'Angleterre, sorti 
du pinceau du peintre flamand Lucas de 
Heere. Sur le perron d'un de ses palais, on 
roit la Reine anx cent prétendants, en pied, 
tenant de la main droite un petit globe, et 
parée d'une robe de brocart qui dessine la 
souplesse de sa taille. Dorant elle, se dres­
sent trois femmes aux formes opulentes : Ju-
non, Minerre et Vénus. Elisabeth les regarde 
d'un air dédaigneux qui semble dire : « Qui 
t-tes-vous pour oser TOUS comparer à moi ? » 
Et de fait, les trois déesses n'ont guère envie 
de disputer à Elisabeth le sceptre de la beau­
té .-la première baisse les yeux, la seconde a 
l'air eflondré et la troisième se contente de 
rougir. 

La doyenne des souverains d'Europe, daas 
cette seconde moitié du XIXe siècle, la reine 
Victoria, ne tient ni par le physique, ni par 
les prétentions, de la femme aux mœurs li­
bres qui a laissé un nom si glorieux dans 
l'histoire de l'Angleterre. La peinture, le pas­
tel, la photographie ont multiplié ses por­
traits à l'infini : ils se ressemblent tous, et 
font d'elle une bourgeoise, qui se moque de 
la parure et l'élégance, mais qui accuse à un 
rare degré la volonté et l'énergie. 

Prenez ceux qui ornent les cinq volumes 
de La vie du prince époux, écrits sous sa 
dictée par un secrétaire, avec les documents 
les plus confidentiels du cabinet royal ; ces 

portraits, choisis par la Reine elle-même, 
sont au nombre de deux : Victoria à vingt-
huit ans, et Victoria à quarante et un ans. 

Le premier, tiré d'une miniature de Thorn-
bum, la représente, la princesse Hélène sur 
les bras, avec son œil large, ses cheveux en­
roulés, dans l'attitude d'une jeune femme qui 
ne soage point à la toilette au milieu des de­
voirs de la maternité ; le second, simple re­
production d'une photographie, nous montre 
la Reine assise sur un banc, en face de son 
mari qui est debout. Avec son chapeau rond 
et son mantelet tombant, la Reine Victoria, 
nn médaillon au cou, fait songer aux couples 
endimanchés qui prennent le frais en été au 
bois de Vincennes. Devant ce tableau sans 
relief, Junon, Minerve et Vénus relèveraient 
la tête et n'auraient pas peur du jugement de 
Paris ! 

Mais si la femme n'est pas décorative, la 
souveraine commande le respect : elle est 
hors de pair par l'attente passionnée qu'elle 
accorde à tout ce qui peut grandir la famille 
dont elle est le chef et fortifier le prestige de 
son pays. 

Elle a adoré son mari, qui l'avait rendue 
mère neuf fois. A la mort du prince Albert, 
elle s'enferma dans un deuil absolu, et on la 
crut si inconsolable, que le bruit de son abdi­
cation circula. Un jeune radical, qui, depuis, 
a connu les joies et les épreuves de la politi­
que, sir Charles Dilke, fit même en 1868, de­
vant la Chambre des Communes, une motion 
tendant à mettre la Reine dans l'alternative 
de régner en se montrant, ou de passer la 
couronne à son héritier. 

Devenu, douze ans plus tard, sous-secré­
taire d'Etat au Foreign Office, l'ami de M. 
Gambetta n'eut plus occasion de renouveler 
sa motion. 11 trouva la reine Victoria, non 
seulement décidée à régner, mais régnant, et 
ne cachant point aux amis, sinon a, la person­
ne même de sir Charles, tout son regret 

d'avoir été obligée de se séparer de lord Bea-
coasfield. 

Beaconsfield ! C'est le nom du serviteur 
du conseiller politique à qui la reine Victoria 
avait voué l'amitié la plus passionnée. Elle l'a 
pleuré presque autant que le prince Albert : 
elle lui a élevé uu monument, où sont gra­
vées des inscriptions qui révèlent tout autre 
chose que l'indifférence de la reine à l'égard 
des partis, auxquels sa destinée l'oblige de 
donner tour à tour le pouvoir. La souveraine 
du Royaume-Uni est de cœur avec les con­
servateurs ; quant aux libéraux, elle les 
subit. 

Pour jouir de sa confiance, le rang, la con­
dition sociale ne pèsent rien. Dans cette àme 
ardente, tous les services, tous les dévoue­
ments ont droit à la même considération. 
Nous avons un livre d'elle, car elle écrit 
beaucoup, qui est comme un hymne de re­
connaissance à la mémoire d'un simple Per­
sonal servant, John Brown, ce valet écos­
sais qu'elle avait attaché à sa domesticité 
dans une excursion à travers les Highlands, 
en compagnie de son mari. «Partout où allait 
la Reine, ai-je lu quelque part, ilavaitson ap­
partement ou son hôtel particulier, son train 
de maison, ses tirs réservés, où personne que 
lui ne chassait. Toutes les influences devaient 
s'incliner devant la sienne, et les enfants de 
la Reine se trouvaient obligés de compter 
avec cette autorité. » 

J'ai dit qu'elle avait mis au monde neuf en­
fants ; il lui en reste huit. La famille royale 
d'Angleterre est donc aussi fertile en rejetons 
que son seus-sol est riche en houille. L'épui­
sement n'est pas plus à craindre d'un côté 
que d'un autre. Ces huit enfants sont tous 
mariés ; sept d'entre eux ont lait souche, si 
bien que les petits-enfants de la Reine for­
ment une cohorte de vingt-cinq princes et 
princesses. Il y en a quatorze a Londres, cinq 
. Darmstadt et six à Berlin, sans compter les 

arrière-petits-enfants, qui viennent au mon­
de tous les ans, et qui poussent. 

Plus de la moitié de cette tribu, avec les 
mères et les maris, est sous la main de la 
Reine à Londres, avec des dotations. Mais 
l'autre moitié vit en Allemagne, et la Reine ne 
s'épargne pas pour la gouverner. 

C'est qne l'Allemagne est, après l'Angle­
terre, le pays de ses prédilections. Le duc de 
Kent, son père, était de race hanovrienne ; 
sa mère, une Saxe-Cobourg ,• et son mari, 
Saxe-Cobourg lui-même, était son cousin. Du 
vivant de ce dernier, elle n'avait d'yeux que 
pour sa famille ; depuis quinze ans, le tour 
de ses idées s'est modifié, si non élargi, et 
c'est Darmstadt qui a fini par accaparer sa 
sollicitude. 

Il y a là un grand duc, Louis IV, qui avait 
épousé, en 1862, la seconde fille de la reine, 
la princesse Alice. Veuf en 1878, avec cinq 
enfants, sa belle-mère lui aurait accordé vo­
lontiers, en secondes noces, la main de sa fille 
cadette, la princesse Béatrice. Toutefois, une 
ditficulté se dressait contre cette union : En 
Angleterre, jusque-là, les mariages entre 
beaux-frères et belles-sœurs étaient prohibés. 

A l'instigation de la Cour, la Chambre des 
Communes abrogea plusieurs fois la loi ; mais 
les lords refusèrent de sanctionner cette in­
novation, et j'ai une vague idée que le grand-
duc de Hesse n'en fut pas trop contrari*. 

A cette époque, parmi les élégantes du 
corps diplomatique étranger accrédité à Darm­
stadt, brillait au premier rang la femme d'un 
secrétaire russe, Mme Kolémine : jolie per­
sonne, très mondaine, et sans doute aussi 
quelque peu ambitieuse. Le grand-duc Louis 
IV la vit, l'aima et lui promit de l'épouser. 
Mais c'était une grosse affaire. Les mariages 
morganatiques soulèvent toujours des tem­
pêtes. Que dirait le roi de Prusse ? Que dirait 
surtout la reiue Victoria ? 

Il fallait donc manœuvrer en s'entourant 

d'un secret impénétrable. Il le fallait d'autant 
plus qu'à ce moment-là même, le grand-duc, 
qui touchait déjà à la cinquantaine, allait ma­
rier l'ainée de ses filles, petite-fille de la 
Reine Victeria, avec le prince Louis de Bat-
tenberg, capitaine de corvette au service bri-
tanique. 

Le mariage Battenberg eut lien le 30 avril 
1884, le même jour, le grand-duc de Hesse 
épousait morganatiquement Alexandrine 
Czapska, divorcée de M. Kolémine. A cette 
nouvelle, la Hesse tout entière frémit, et la 
Reine Victoria lança des foudres. Le grand-
duc, le lendemain, mit à la porte sa nouvelle 
femme et fit rompre son mariage, le 9 juillet 
suivant, par les tribunaux hessois. 

Ces Battenberg, dont je viens de prononcer 
le nom, qui sont-ils ? D'où viennent-ils ? Leur 
histoire n'est pas compliquée. En 1851, le 
prince Alexandre de Hesse, oncle du grand-
duc, actuellement régnant, épousa la fille d'un 
Woïvode, la comtesse de Haucke. qui fut 
créée princesse de Battenberg. UAlmanach 
de Gotha place respectueusement ce couple 
dans la catégorie des familles sonveraines -, 
l'Annuaire généalogique des têtes couron­
nées l'inscrit sans façon sur le tableau des 
mariages morganatiques. 

Comme on l'a vu plus haut, la reine Victo­
ria embrasse dans une commune affection les 
deux branches de la maison grand-ducale de 
Hesse. Après avoir favorisé le mariage d'une 
de ses petites-filles avec l'ainé des Battenberg, 
qui sert dans sa marine, elle a donné en 1886 
au frère de celui-ci, Henri, sa fille cadette, la 
princesse Béatrice, et lo nouveau gendre a 
trouvé dans la corbeille de sa femme lo titre 
d'Altesse Royale, ainsi que le grade de lieute­
nant-colonel dans l'armée anglaise. Il s'agit 
maintenant d'unir le prince Alexandre, frère 
des deux précédents, et ex-prince de Bulga­
rie, à la princesse Victoria, seconde fille de 
l'empereur Frédéric III. 

Mais la reine a rencontré sur son chemin nn 
obstacle imprévu. Tant que la fortune pro­
mise à Alexandre de Battenberg, soit dans la 
politique,soit ailleurs, avait pour conséquence 
unique de froisser la Russie, et le Czar, sou­
veraine, ministres, parlement, journaux.tout 
le monde à Londres y poussait à l'envi. Au­
jourd'hui, c'est différent. Celui qui s'est jeté 
en travers du roman Battenberg, sans souci 
des pleurs qu'il fait couler, o'eit le prince de ' 
Bismarck. 

Depuis lors, c'est à qui, de l'autre côté du 
détroit, affectera, sauf le Times, le plus d'in­
différence pour le fiancé entravé. Il a suffi au 
marquis de Salisbury d'indiquer respectueu­
sement à la Reine que l'Angleterre a intérêt à 
ne pas contrarier le tout-puissant chancelier, 
pour qu'aussitôt Sa Majesté dépêchât de Flo­
rence, où elle était en villégiature, un envoyé 
chargé de répéter dans toutes les capitales de 
l'Europe qu'elle ne se mêle enrien du mariage 
Battenberg. 

Voilà, selon moi, la vraie supériorité de la 
reine Victoria. Entière, exclusive, elle l'est 
dans ses affections et ses partis-pris ; mais 
elle ne les sert qu'autant que la raison d'Etat 
l'y autorise. Quand celle-ci dit non, la mère, 
la grand'mére, l'amie s'évanouissent : il ne 
reste plus que la souveraine, esclave do ses 
devoirs constitutionnels, et ne comptant ja­
mais avec les sacrifices qu'ils lui imposent. 

WHIST. 

BUREAUX DES PORTES DE ROUBAIX 
DÉPAJIT. — MATIN. 

8 h . 4 0 . — Li l l e . — Tourco ing . — Département 
d u N o r d . — L i g n a de Calais . — A n g l e t e r r e . — 
L i g n e s d 'Erqnel ines e t M a u b e u g e . — B e l g i q u e . 

I l h . 5 0 . — Li l l e . — T o u r c o i n g . — L a n n o y . — 
W a t t r e l o s , — Croix . — Douai . — Dépai'teui^tuVs 
d u N o r d e t P a s de Calais . — L i e n * d* l 'un» . — 
Balgiqua. — lctr«mr«r 

COMMERCE 
COTONS 

Télégrammes communiqaée par M. BsiTSAs-OaiM»»»»*» 

L E H A V R E , y m a l -

Ventes : « 0 balles. Marché sonWau. 

L I V B R P O O L , 7 m a i . 

Ventes : 11,000 balles. Marche souten». 

N E W - Y O R K , 5 m a l . 
Middling Upland, 10 1(16. Ventes *,0»B balles. 
Middling américain : a New-Orléans 9 l \2 ; SaTannah, 

9 »il«. 

Télégramme communiqué par M. Liait CLERC : 
(Dépêche manqué) 

Vente: . . , . , . salles. 
Avril-Mai 
Mai Juin , 
Juin-Juillet 
Juillet-Août 
Août-Septembre.. Septembre-Octobre . . . ! • 

Octobre-Novembre . 
Novembre-Décemb. • 
Décembre-Janvier . 
Janvier-Février... . 
Février-Mars. 
Mars-Avril. . . . . . . 

L B H A V R E , l u n d i y m a l . 

Mai 63 10 I Septembre. 6} 50 I Janv ier . . . . 61 10 
l u i s 63 «5 I Octobre.... 63 (5 Février 
Juillet 63 40 I Novembre.. 61 60 I Mare 
Août 6J 50 I Beeemare.. 61 10 I Avri l . . . 

HUILES, GRAINES ET TOURTEAUX 
L I L L E , l u n d i y u i a l . 

Colza 
Huile épur. 
Œillette b.g 
Lin du pays 
Lin étrang. 
Chanvre. . . 
Cameline.. 

CÉRÉALES & FARINES 
P A R I S , l u n d i 7 m a l . 

{Dépêche spéciale) 
F u i K U , — 9 marquée. — Tendance calme. 

I 5 mai I 7 mai i 
.. 5î 75 53 :s Juillet-Aoftt 52 <W 
..) 51 86 I il 15 14 derniers. .1 52 73 

Marque Corbeil... 54 . . 
Circulation : . . . . 

BLÉS. — Tendance calme. 
, . | 24 PS 1 24 25 IJuillct-Aoatl 24 U 
. | M 25 I 24 25 H derniers . . | 23 75 

S&IOLXI. — Tendance calme. 
.1 14 50 I 14 50 I Juillet-Août I 14 50 
. I 14 50 I 14 50 14 derniers . . ) 14 75 

7 mai 
52 S0 
52 60 

SUCRES 
L I L L E , l u n d i y m a l . 

P A R I S , l u n d i y m a l . 
(Dépêche spéciale) 

HSILS os COLZA. Baisse. 
5 mai 7 mai 

Courant.. . .! 52 56 | 52 . . 
Juin I 53 75 31 25 
Juillet Août 53 . . M 75 
4 derniers.. 1 54 25 I 54 . . 

HeiLS n i u » . Baisse. 
5 mai 7 mai 

Courant....! 48 . . I 4S . . 
Juin 48 25 48 25 
JUllletAoÛtl 4S 25 48 25 
4 derniers. I 4S . . I 43 . . 

Suc.n'3 88deg) 
— acquittés.. . 
— pain 6 k.n-1 

Betteraves disp 
Mélasse 
SsSfin disponibl 

COTE ovpicimu.1 

Cours du jour Cours préced. 

I» A U 5 S . l n u d i y m a l . 
(Dépêche spéciale) 

Suons î x o i o ù s . — Tendance calme. 
5 mai 7 mai C. de clôture. 

88-disponible... | 3f. | 35 50 35 75 | 35 50 35 75 
SBCRKS BLANCS. —Tendance faible. 

Courant. . . . 
Juin 
juillet-Août.. 
4 d'octobre.. 
Raffinés 

33 SJ 
33 10 
39 60 
35 80 

ICI 50 104 50 

38 60 
33 75 
39 25 
35 6J 

103 50 104 50 

39 S5 
35 60 

103 50 104 5» 

ALCOOLS 

Courant— i 
J U 1 H 
J ni 11 et Août] 
4 derniers..! 

P A R I S , l u n d i y m a l . 
(Dépêche spéciale) 

— Tendance baisse. 
7 mai C. de clôture. 

1 43 50 I 43 50 

U T» 43 75 
43 75 43 75 
M 50 | 42 50 

44 25 
44 25 4; 7 

CAFES 
5Iai. . . . 
J u i n . . . 
Juillet. 
Août . . 

L E H A V R E , I n n J i y m a l . 
Septembre 67 75 i Janvier.. 65 50 
Octobre... 66 . . Février 
Novembre. 65 50 I Mars 
L>ccembre. 65 50 I Avril 

SUIFS 
PARIS. 5 mai. 

Le cours officiel du suif Frais fondu de la boucherie 
de Paris a ét« arrêté au marché du 5 mai au prix de 
62 fr. l es 100 kilo?, sans variation sur la semaine der­
nière. La cote commerciale reste fixée à 62 francs. 

MARCHÉS D'AMÉRIQUE 
N E W - Y O R K , 5 mal. 

k mai 5 mai 

Change sur Londres 
Chance sur Paria 
Pétroles. Brutdisponibe 

— United pipe iinecertiïicateB . 
— Standard white disponible. . 

Saindoux. Marque Wilcox disponib.e. . 
— — — à livrer proch. 
— — Fairbank dispomb e . 
— — Rohe disponible . . 

Farines. Extrat state shipping brands . 
Maïs. Western mélangé 
Froments. Roux d*uiver disponible . . 

— — a livrer courant mois . 
— — — prochain . . 
— — — suivant. . . 
— de printemps n» 2 

Cafés. Fair Rio (plus hauts cours». . . 
— Good Rio l plus hauts- cours» 
— Fair Rio n* ? à li • rer prochain. . 
— _ — à livrer à 3 mois . 

Sucres. Raffiné Moscova.de . . • . 
| Suif Prime City 

i 86 llS 
5 19 3lS 

6 5l» 
36 3|8 
7 l |5 
8 80 
8 S-. 
8 25 
3 50 
3 25 

«7 11» 
95 1|4 
94 lt4 
93 3[3 
«3 3,8 
93 l | ï 
15 .1 . 
15 Ii4 

U 61 
10 47 

4 Ui lô 
4 7[8 

4 S6 .1 
5 20 .1 

6 5l8 
S6 t |S 

7 U* 
8 10 
8 05 
8 85 
S 10 
3 25 

67 1:2 
95 l t 2 
94 1(2 
93 1:2 
93 l l2 
03 1(2 
15 . 1 . 
15 1,4 

Il 47 
10 31 

4 13'16 
4 Îl8 

MERCURIALES DIVERSES 
CAMBRAI, S mai. — Grains : Blé blanc 17 . i l l . . ; 

blé roux 16 . . à 17 . . ; seigle 9 i 1 1 . . ; escourgeon 11 . . à 
. ; avoine 6 a 8 . . orge . . à . . . . ; hivernage . . . . k 
. ; farine 34 . à 31 . . ; son 15 . . a . . . . — draines : 

Colza 18 75 a . . . . ; œillette . . . a . . . . ; camélia* I l . . S 
13 50; lin 19 . . S 1 0 . . — HuiUs : Œillette 128 . . a l 3 2 . . ; 
colza soutirée 59 . . à . . . . ; épurée en grcjB 64 . . A . . . . ; 
lin du pays 53 . . a . . . . ; cameline . . . à . . . . — 
Tourteaux : Colza 13 50 * 16 50 ; œillette r» 50 à lin 
M . . a SI . . ; cameline 18 . . i 16 50 

ARRAS, 5 mai. — draints d'oeillettes, h e c t . , 2 9 . . 
a 29 75; huile 110 . . a . . . . ; tourteaux 14 50 à . . . . ; 
graines de colza . . . . A . . . . . h u i l e 70 . . à . . . . ,- tocr-
teaux 16 so a . . . . ; M4 blanc 18 75 à S0 . . ; blé roix 
17 . . à 19 50; seigle 9 "5 à 11 50; escourgeon 12 50 t 11 ; 
avoine 7 . . à 8 50; farine, les 100 AU., 33 . . à 34 . . ; son 
M • a . . . . 

Bourse de Bruxelles du 5 Mai 
Kmprunt 3 1]2 0/0 à 102 05. — Emprunt 3 0/0 à 93 45. 
— Emprunt 2 1/2 0j0 à 80 25. — Obligations B r u x e l l e s 
1886 2 1/2 0/0 (libérées! à 9ô 50. — Obligations Anvers 
1887 (libérées) à 9 1 5 0 . — Obligations Gand 1883 à 
98 . . . — Obligations Liège 1879 i 99 12. 

Voici l e s c o m m u n e s be lges p o u r l e sque l l e s 
l ' a f franchi s sement des l e t tres e s t de 20 c e n t i m e s 
a n l i e n de 2 5 : 

A n t o i n g , B l a n d a i n , Cel les , Connues , Courtrai , 
D o t t i g n i e s , G a u r a i n - R a m e c r o i x , EaYines , M e n i n , 
M e s s i n e s , Mouscron , M o o r s l e d e , N è c h i n , N e u v e -
KgUs*. Taint i f :ni f« , TempVnuve T o i m a i . W a r n * . 

O n r e ç o i t d a n s l e s b u r e a u x 
d u J O U R N A L D E R O U ­
B A I X d e s a n n o n c e s e t i n ­
s e r t i o n s d e t o u s g e n r e s , p o u r 
t o u s l e s j o u r n a u x d u N o r d , d e 
P a r i s , d u r e s t e d e l a F r a n c e 
e t d e l ' é t r a n g e r , s a n s a u c u n e 
a u g m e n t a t i o n d e p r i x . 

Annonces légales 
T R I B U N A L D E COMMERCE 

D E R O U B A I X 

S é a n r e p o u r l e « y n d U c a t 
«1« U n i t i r 

tle l a fa i l l i t e |da s i e u r L o u i s 
M o l l i n , e x - p e i n t r e , d e m e u r a n t à 
C r o i x . 

L a r é u n i o n des créanciers au ra 
l i e u a u t r i b u n a l , l e 9 m a i 1888, a 
2 h e u r e s 1(2 d u s o i r . y 

J o g e , - c o n i r n i s s a i r e , M. G l o ­
r i e u x . 

S y n d i c prov i so i re , M . : 6 a » -
bart . 

Le Qreffier du Tribunal, 

1 7 0 4 2 d E . V I T O U . 

T R I B U N A L DE C O M M E R C E 
D E R O U B A I X 

Faillite du sieur Gustave Deschsinps 

DÉLIBÉRATION DU CONCORDAI 

L a r é u n i o n des créanc iers au ra 
l i e u a u T r i b u n a l l e 18 m a i 1888 , 
à 5 h e u r e s d u so ir . 

J u g e - C o m m i s s a i r e , M. Dnrnor-
t i e r . 

S y n d i c M . C a a t t e l e y n . 
L< Qreffier du Trihunal, 

17040d E . V I T O U . 

T R D 3 U N A L D E COMMERCE 
D E R O U B A I X 

faillite élu sieur Jean Descamps 

BÉLUÉRilIOinHI COMMUAT 

La deuxième délibération sur 
le Concordat par suite du renvoi 
i huitaine aura lieu au Tribunal 
le 8 mai 1888,1 2 heures du soir. 

Juge-Commissaire, M. Proa-
TOSt. 

Syndic, M. Lizot. 
Le Greffier du Tribunal, 

17041d E . V I T O U . 

Immeubles à louer 
A I A I 1171? u n e p e t i t e us ine a ve« 

L U l i l i l t m a c h i n e , généra ­
t e u r , s écho ir i Tapeur , p o m p e s , 
b â c h e s , e t c . , e t c . , l e t o u t e n Don 
e u t d ' emplo i e t p v a v a n t s 'appl i ­
q u e r à t o u s g e n r e s d ' i n d u s t r i e s . 

Mai son d 'hab i ta t ion et d é p e n ­
dances , b u r e a u x , è c u r / e s , m a g a ­
s i n s e t u u grand jard in en p l e i n 
rapport . P r i x d u l o y e r trë .* • * • * 
d é r é . Le t o u t gis à B a i s i e u x ( N o r d ) . 
— S'adresser a u b u r e a u d u j o V -
n a l . 1 6 5 0 £ 

A L O U E R , O r a a d e - R u e , 147, jo l ie 
U t I C AMI de r e n t i e r o u d ' e m -
n A l o U i l p l o y é . — S'adresser 
r u e P i e r r e - d e - R o m b a i x , 2 2 . 1 6 9 9 5 

A I A I T D P r è î l a C r o x - B l a n -
L U l I l i a l c h o , à C r o i x , à p r o x i ­

m i t é d u car à v a p e u r e t d u p a r c 
de B a r b i e u x , j a r d i n s , a v e c pa-
v i l l o n s . p o l a g e r s et arbres f ru i t i ers 
e n p l e i n r a p p o r t . — S'adresser 
c h e z M. R o e k e n s , j ard in i er , r u e 
d u b o u l e v a r d , e n lace de l ' a n c i e n 
Créchet. 16929 

f U P I A l C h e f - é c h a n t i l l o n n e u r 
EJ.UI L U I conna i s sant t rès bien 
les a p p r ê t s , d e m a n d e u n e p l a c e . 
B e n n e s ré férences . — P r e n d r e 
l 'adresse a u b u r e a u d u j o u r n a l . 

17021 

p o u r 
J'ètê M DÉSIRE LOVER 

p r o c h a i n , u n e c a m p a g n e a v e c 
m a i s o n e n bon é t a t , s i t u é e a u x 
e n v i r o n s de R o n b a i x e t T o u r ­
c o i n g — E c r i r e a u b u r e a u d u 
j o u r n a l , s o u s les i n i t i a l e s C. S . , 
e n d o n n a n t p r i x et c o n d i t i o n s . 

* 17014 

CESSIONS 
A l L u l l i « m a g a s i n d e 
v i n * e t l i q u e u r » e n p l e i n e 
p r o s p é r i t é , a n c e n t r e de la v i l l e , 
à T o u r c o i n g . L o y e r m o d e s t e . Con­
d i t i o n s favorables - — S'adresser 
par é c r i t , a u x b u r e a u x d u j o u r ­
na l : 1» r u e N e n v e , 17 , à R o u -
b a i z ; 2° r u e des P o u t r a i n s , à T o u r 
c o i n g . 16986 

Ventes diverses 
A VENDRE c»ea"v.%^r 
g a n t e , t rès bon c h e v a l e t h a r n a i s . 
— P r e n d r e l 'adresse a u b u r e a u 
d u j o u r n a l . 

1 16959 

Demandes & offres 
D'EMPLOI 

AVIS BE U DIRECTION SU JOURNAL 
Toute réponse envoyée au bureau 

du journal doit porter sur l'enve­
loppe soit les initiales indiquées 
dans l'annonce qu'elle concerne, 
$oit le numéro de cette annonce. 
Cet sortes de lettres sont remises, 
sans <lr« ouvertes, au» personnes 
intéressées. 

COMPTABLE 2. WiTû 
a n s , a y a n t fa i t des é t u d e s s u p é ­
r i e u r e s , dé s i re p l a c e de c o m p t a b l e 
e u de c o m m i s A R o n b a i x . Bonnes 
ré férences . 

R é p o n s e a u b u r e a u d u j o u r n a l 
s o u s l e s i n i t i a l e s J. D . 1704A 

c r B V A l U T l ? On d e m a n d e u n e 
M l R T A i 1 1 ti s e r v a n t e de 25 à 
3 0 a n s , s a c h a n t ta iro l a c u i s i n e , 
l e s s iver e t repasser . — S'adres­
s e r r u e d e Gand, 2 1 , à T o u r c o i n g . 

1 7 0 3 5 â 

r i l D I A l U a j e « n « h o m m e , 18 
L H l L U I a n s , a y a n t bonnes é t u ­
de* , l a n g u e s a n g l a i s e e t e s p a g n o l e , 
dé s i re p lace dans grande m a i s o n , 
d e préférence l a i n e s . S ' expatr i e ­
r a i t ToWutiers a p r è s s t a g e a u g r é 
de s e s p a t r o n s . S 'adre i î e r " m - D , r 
r e a u d u j o u r n a l . 1691a 

• T 9 J D I A V T 0 a n o m m s s é r i e u x , 
I j i J I r L U I L an c o u r a n t dee m i ­
ses £ a t e i n t u r e e t a u x a p p r ê t s , 
d e m a n a e e m p l o i a n a l o g u e . — 
Réponse a u x in i t ia le s A . Z. 16997 

E i f l l L U I L transpor t d e m a n d e 
u n e m p l o y é c a p a b l e , a u c o u r a n t 
de c e s e r v i c e . B o n n e s r é f é r e n c e s . 
— R é p o n s e a u b u r e a u d u j o u r ­
n a l , a u x i n i t i a l e s D . e t C . 17026 

A j | t d e m a n d e u n h o m m e s é r i e u x , 
U i l c é l i b a t a i r e o u m a r i é , p o u r 
s u r v e i l l e r u n grand d o m a i n e près 
P a r i s . A p p o i n t e m e n t s 2 5 0 fr . par 
m o i s , l o g e m e n t e t dro i t de c h a s s e . 
— S'adresser à M o n s i e u r L e ( toas­
ter , 13 , r u e M é n i l m o n t a n t , P a r i s . 
Jo indre t i m b r e p o u r r é p o n s e . 

17038d 

BONNE DWANTS f tS? 
a n s , a y a n t déjà s e r v i e t p o u v a n t 
fourn ir b o n n e s ré férences d e ­
m a n d e place de b o n n e d 'enfants 
d a n s b o n n e f a m i l l e . — S'adresser 
a u b u r e a u d u j o u r n a l . 1 7 0 3 6 a 

BATIMENTS-VOIRIE. 
On dés ire s ' en tendre , p o u r t r a ­

v a i l spéc ia l , a v e c p e r s o n n e t rès 
a u c o u r a n t de s t r a v a u x de b à u -
m e n t s e t vo ir i e . C o n v i e n d r a i t à 
u n e m p l o y é d 'arch i tec te p o u v a n t 
d i sposer d'une h e u r e o u d e u x par 
j o u r . — Ecr ire a u bureau d u 
Journal de Roubaix, S&U3 l e s l e t ­
t r e s C. 2 . P . I . 16569 

DESSINATEUR^anirûn 
bon d e s s i n a t e u r , m e t t e u r e n c a r t e . 
D o n n e r des références e x a c t e s e t 
c o m p l è t e s . D i scré t ion g a r a n t i e . 
Répondre a u b u r e a u d u j o u r n a l , 
s o u s les in i t ia l e s L . D . M. 17039 

AVIS DIVERS 
Agence immobilière de M* HO­

QUET, ancien commissaire-
priseur A Roubaix, rue Pau-
vrée, 6. 

A V E N D R E 
d? nombreux 

TERRAINS A BAÏÏR 
situés, savoir : 

1* ROUBAIX, prèî de l'église 
Saint-Sépulcre, boulevard Gam­
betta, boulevard de Cambrai et 
rue d'Isly. 

2* CROIX et LOMME. 

k L0UER~DE SUITE 
PLUSIEURS MAISONS 

•veo magasins 

Prêts hypothéettires 
VENTEACHAT 

et location d'immeubles 
Transmission d'offices ministère]* . 

1690Î 

LAMEAMLUSEÏÏs 
e n s e i g n é au m o y e n d'une m é t h o d e 
l a c i l e e t rap ide a u x j e u n e s filles 
e t a u x e n t a n t s , par u n e personne 
a y a n t h a b i t é l 'Ang le t erre p l u ­
s i e u r s a n n é e s . Se rend à d o m i c i l e . 

P r e n d r e l 'adresse a u b e r - ^ u 
d u j o u r n a l . 16384 

( f DU GAZ DE ROUBAIX 
l i o u r l ' o e l a l r a s r o 

LE CHAUFFAGE & LA FORCE MOTRICE 

BAISSE DE PRIX 
S u l f a t e « l ' u n i m o n i n ­

f l u e p o u r e n g k - n i s , garant i 
c o n t e n a n t 2 0 à 21 0 , 0 d'azote, 
3 5 fa*, l e s 100 k i l . P o u r une 
q u a n t i t é de 1,000 k i l . 3 2 f r . les 
100 k i l . P a i e m e n t c o m p t a n t . 

C e n d r e s « l e c o l c e très 
fines, p o u r la fabr icat ion d a m o r ­
t ier et p o u r a l l ée s de jard ins , 2 0 
c e n t . 1'bectolitre pr i s à l 'us ine 
d e R o u b a i x . 

S'adresser à l 'us ine , r u e do 
T o u r c o i n g , 3 8 , à. R o u b a i x . on A 
l 'u s ine a g a z de Cro ix . 16939 

ADRIEN WAREILLE 
MAITPE-PAVEUR 

1 4 , P l a c e d u T r i c h o n , 1 4 
17043d 

F O U R R U R E S 
ftÉPABiTIOX BICONSÏRVAIIOX 

J. THIEFFRY 
6, Grande-Rue, ROUBAIX 

GRAND CHOIX 

DE CHAPEAUX ET CIERGES 
p o u r l " c o m m u n i o n 

« J K + J M — — n THaVRaMT. 

VICHY 
CMfcr) PKOPMÊTÉOEL'ÉTAT WUer) 

BAISOK D B S BAIMS 
BilKt et DOUCHE! t* taatssspsce 

fem U arattansBt «•• mêlediêt d» /"••-
f o i n , du fait, de le ru«/s, fe'elle, 
diAbite, io#tt8, «J/CU/I urintirst. 

• st OoaearU sa Oulno 
— ahakiu. daas U Para. — OakUet 
4s Isasarav-Salsa r4t*rr4 sax Dîmes. 
.— Balsa d* { n i , «a soiroiutlen, etc. 

•7; trsr Miser n o a n n s o s n i 
l M W i i n « r " savsyss srafaltaatsat 

tin,, ait en ifettHeiiêln : 
rmiS, I. «e.l.nrf »#i)t*1«rtrs 

17016 

LESSIVE-IRIS 
HYGIÉNIQUE 

ANTIS6PTIQUÏ 
Iniitptnteble eetu 
tous Ut ménages, 
plof active sous *on 
petit volume qu wt-
tiiln lessives MIII«. 
let ict l -s irétauii 

Se trouve partout 

Gros : A. 
-Tille, Lille. 

Martel, rue Tbien 
17032 

Librairie du Journal de Roubaix 

REGISTRES 
COPIES DE LETTRES, DEPUIS I R . 75 

BIBL0RHAPTES 
A COULISSEAU ET VIS MOBILES 

DEPUIS 1 FR- 75 
Dos et coins chamois 3 fr. 25 
Dos chamois et coins nickelés. . . . 3 fr. 50 
Dos et coins nickelés 4 fr. 50 

CHOIX VARIE DE PAROISSIENS 
p o u r I re c o m m u n i o n 

œSIJLTATHNS GRATUITES fJt. a & % & £ & 
ex-Interne des Hùp.. 3 fois 1er Lauréat d e T E c o l e d e Médecine. (Méd.d'or 
et d'argent). R h u m e s , B r o n c h i t e s , A s t h m e et P l a t h i s i e , Maladies 
srrret'S (contagieuses), les plus invétérées , Dartres, Ulcères, Exzemas 
sont toujours guéris par son traitement . — Application des bandages , 
extraction et plombage des dents, expulsion complète et garantie du V e r 
solitaire. Rouoaix (Nord). 15574 

RHUM 

DANS LES 

MEILLEURES MAISONS 

16006 

Maison spéciale pour Pompes Funèbres 

D E C O R A T E U R 
64-66, rue de l'Alouette, ROUBAIX 

CORBILLARDS DE TOUTES CLASSES 
d e p u i s 1 5 francs 

TRANSPORT A L'ÉTRANGER 
Chapelle ardente et accessoires compris 

d e p u i s l O I V . 
N O T A . — M. O O U R T O T - U Y T T E N H O V E s e c h a r g e d e s 

formal i t é s n é c e s s a i r e s p o u r l e s c o n c e s s i o n s a n c i m e t i è r e de 
R o n b a i x e t e x h u m a t i o n s . 16128 

LA SOCIÉTÉ LE CAPITAL 
Créé s a i v a n t décre t dm 22 j a n v i e r 1868 , e t a y a n t réa l i sé déjà 

40 0 0 0 pol ices d'épargne, v i e n t d ' o v r r i r , à L i l l e , 2 3 , r u e de la Gare, 
une succursa le e t e n a conf ié la d i r e c t i o n i M. Ju le s R a i n o t . P a r 
s n i t e de c o n v e n t i o n s spéc ia l e s , l e s pr iâ tes v e r s é e s s e r o n t r e p r é s e n t é e s 
à la Banque de France, k L i l l e , par des r e n t e s s u r l 'Eta t , e t c e , s o u s 
le contrô le des r é g e n t s a t t a c h é s k la s u c c u r s a l e 

P o u r t o u s autres r e n s e i g n e m e n t s o u d e m a n d e s de r e p r é s e n t a t i o n , 
• 'adresser à M . Ju le s R a i n o t , d i r e c t e u r , 2 3 , r u e de la Gare, à L i l l e . 

1 7 0 1 5 

a 
S E C U R I T E É C O N O M I E 

16 25 35 
3,500 3,000 3,800 

75 ÎOO 
7,300 9,500 

Chevaux. 5 ÎO 
Prixtfr. l,40O 3,000 
Chevaux. 50 63 
Prix : fr. 5,000 6,000 

3 , 0 0 0 m o t e u r s d e c e s y s t è m e , d e 5 n 2 0 0 c h e v a u x , 
f o n c t i o n n e n t t a u x E t a t s - U n i s d ' A m é r i q u e . 

Ecrire à M. A. RYCX, ingénieur industriel, au bureau du 
Journal de Roubaix. 

INSTALLATIONS : 
M a c h i n e 2 5 c h e v a u x , M. J o l o s B e v e r n a g e , à W e v e l g h e m - l e i Courtra i . 

» ? 5 » Soc ié té de l a V i e i l l e M o n t a g n e , à Tilff. 
» 3 5 » M M . J. et O. M e c h e l y n c k , \ Gand. 
» 5 0 » Ate l i er s de l a S o c i é t é d e B a s e o u p , à B a s c o u p . 15287 

CACAO VAN HOUTEN 
pur et soluble en poudre 

Le C a c a o V A K T H O U T E Ï V es t u n produi t a l i m e n t a i r e q u i m é r i t e l 'a t tent ion de t o u t e s l es 
fami l l e s q u i a i m e n t u n a l i m e n t n o u r r i s s a n t e t en m ê m e t e m p s d i g e s t i f e t dé l i ca t . 

I n demi kilogramme suffit pour 100 tasses de chocolat 
Le C a c a o V A U Î H O I T B X s e v e n d e n bo i t e s c y l i n d r i q u e s de 1 ( 2 , I j * e t 1\8 k i lograHUne, p o i d s 

s e t , s u x p r i x d e frs . 5 . — , 1rs. 2 . 6 0 e t frs . * . 4 0 e t se t r o u v e d a n s t o u t e s l e s n o n n e s 
é p i c e r i e s , p h a r m a c i e s e t c o n f i s e r i e s . 

A R o u b a i x , c h e z MM. Desfonta ines , G r a n d e - P l a c e , 2 5 ; C h e m i n a d e , 13, r u e S a i n t - G e o r g e s ; M o r e l l e -
B o u r g e o i s . G r a n d e - R u e , 2 5 ; O u d a r d - F l o r i n , p lace d u T r i c h o n . — A T o u r c o i n g , c h e ï MM. Corset -
Ruffe le t , 13 , Grande-P lace ; L o u i s T r e a t e s a u x , ? 0 , r u e Mosse; Masure l -Poug lez , 19, r u e de W a i l l y . l ; * » / 

Maison COGEZ, fondée en 1755 

LILLE, 3 1 , RUE ESQUERMOISE, 3 1 , LILLE 

PORCELAINES 
CRISTAUX, FANTAISIES POUR CADEAUX 

MAJOLIQUE DE MINTON. — IMPORTATION DIRECTE 

SERVICES CRISTAL ET PORCELAINE 
Faïence et terre de fer de toutes les fabri­

ques françaises et étrangères, avec 
chiffres et armoiries. 

L O C A T I O N S 
Entreprise générale de tout ce qui concerne 

le service desDîners,Banquets et Soirées, 
Bronzes, Orfèvrerie, Candélabres, Ma­
tériel complet très riche. 

Réassortiment de tous Services sur Modèles 

ARTICLES DE BATIMENT 
APPAREILS DE CHAUFFAGE 

avec panneaux céramiques de tous genres 
sur dessins. 

GRES DOULTOlSi 
Tuyaux et Poteries, Lavabos, Filtres, 

etc., etc. 1653g 
•BaasaËaaflBBBHaasjBMBjssanaaeKBsa; 

POUR INSERTIONS OU RBNSRIONRMKNT8 : 
^'adresser aux bureaux du JOURNAL DE ROUBAIX 

(Bureau des ANNOMOU nr»«a-nuw£*)i ANNONCES INDUSTRIELLES 
L'ANNONCE EST GRATUITE 

En cas de vente ou 8'achat, il est dû une commission. 

ON DEMANDE A VENDRE 
P e i g n a s * ) e t FiUatmrs 

boblnolrs d e 60 t ê t e s , l y s t è m e Lemesre , 507; 5 moul ins a 
aurdlr de 6 m. 50 de circonférence, 508; Prease à paqueter509 

a n mét i er à g a i e r M 
p l a c e u r s g l l lbox 014 
l'J pe lgneuaes , construct ion P la t t 1881, presque neuves , 

munies o s l eurs pe ignons de rechange 515 
P e i g n e u t e s , construct ion P la t t 1881, dans l e m è m e ' é t a t que l e s I 

pe lgneuaes . 

4 giUbOï, « et 4 tète» 517 
3 ét irages , 4 , S e t 8 fiâtes 518 
1 bebinoirsdeS4 broches . 519 
3 boblnolrs à la main , de 32 broches . 531 
1 banc à broches e n gros , 28 broches, pour filature de coton. 532 
i banc à broches en gros , 48 broches, pour filature de coton . 533 
4 bancs à broches e n fin, 120 b . chaque , p ' filature de coton . 534 
1 banc à broche intermédiaire , 80 broc., p ' filature de coton . 535 
2 mét iers k retordre, renvideurs , s y s t è m e Parr-Curtis , 380 bro. , 

écartement des broches 36 "i". Ces mét iers s e n t neufs . 536 
11 pots tournants peur cardes , e n très oon état . Va lant de re­

change pour mét ier de renrideur, d iamètre d u tour S» *[".517 

•H. — 6 lalneries , s y . t . 
O C C A S I O N B X C B P T I O N N E L t t . . —•>• 1 tondeuse et 

t è m e Schneider, Legrand, Martinot e t C', ^ . , ""-««elin, 
1 brosse, id. , id . , 540; 2 tondeuses et 1 brosse, sy s t . u „ . v 

541; 1 blanchisseuse , id. , 542; 1 m a c h i n e s fouler le draps, sy s t . 
Louvet, 543; 1 dégorgeoir , s . TeUier , 544; cardes de la lneries , 
accessoires, e tc . , 545. 

Trois mét iers à retordre d'occasion, cons i s tant e n denz mét iers 
a, c ros ses d e n t s e t u n m é t i e r rend , a n c i e n s y s t è m e . 549 

T i s s a g e , T e i n t u r e e t A p p r M 
125 planches à canet tes , 40 e. carrés , 225 po intes 501 
60 ensouples peur mét iers à tisser, l o n g u e u r 1 m. 26, avec eoUets 

nm+'tVeJJ rieaoâtfiMom H* 

en fonte, 502; 200 col le ts en fonte pour ensouples 503 
Une machine à percer en bois, arec cremail l ière . 504 
Tables , pontons e t rayons de magas in . 546 
Une tondeuse de toi le , tapis moquet te , ameublement , ayant 

"" ""« largeur . 550 
~Tkl ~-, - "+- Wve e t baisse 400 crochet s . 551 30 mécaniques jacquai . . . v ' " 

C h a u d i è r e s e t S t a e h l n * » * v * n e u ' 
1 régulateur de l a force de 8 à 10 c h e v a u s se trouvant à Marc^-

e n - B a i « u l , e h e a l t V a l e u r s | | | — j f mise à n e u 

ON DEMANDE A ACHETER 
Une pompe à main , aspirante et foulante, pour act ionner u n e 

presse hydrau l ique . 
2 métiers cont inus à retordre, à curseurs, broches à e n g r e n a g e ) 
P l u s i e u r s dressages mécaniques d'occasion. 
4 moul ins à ourdir de 12 mètres de circonférence. 
Une ca landre à friction, occasion, à 3 ou 4 r o u l e a u x . — U n e 

tondeus* à deux cy l indres pour draperies, de 2*90 a u m o i n s 
de table . 

Moscova.de

